En colère !
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     Bulletin de la grève reconductible

Plus en colère que jamais !

Il faut dire qu’il y a de quoi ! Chaque jour, ils nous en font  une nouvelle. L’autre jour, 600 médicaments qui ne sont plus remboursés. Aujourd’hui, 30 000 suppressions de postes prévues dans la Fonction publique l’an prochain (1 départ à la retraite sur 2 non remplacé). Et ce soir à la télé, Fillon plastronnant pendant plus d’une heure, sans que qu’aucun de ses interlocuteurs (et j’ai bien dit aucun !) ne lui cloue le bec alors qu’il annonçait un projet qui va nous faire revenir des décennies en arrière. 

Alors oui, plus que jamais, nous avons des raisons de nous mettre en colère et de le montrer. Nous sommes dans une situation pas très confortable : nous n’avons pas eu la force de redémarrer la grève reconductible dès la rentrée mais en même temps, nous avons pu mesurer à travers les AG d’établissements, les AG de secteur, des réunions avec les parents, que la mobilisation restait forte. C’est la même chose dans l’ensemble de l’académie et des nouvelles réconfortantes nous viennent d’ailleurs comme vous pourrez le lire dans ce numéro. 

Nous avons pour le moment deux rendez-vous à réussir : 
- samedi 26 avril d’abord où nous avons appelé les parents à nous rejoindre à 15 h place de la République à Bordeaux. 
          - lundi 28 avril à 14 h 30 devant le Rectorat, nous avons l’occasion de montrer que nous sommes toujours décidés à faire grève et à manifester. Cette grève de lundi sera peut être celle des « noyaux durs ». Ce n’est pas grave, l’important, c’est de montrer que nous sommes toujours en colère. D’autant que nous aurons –enfin ! - la visite d’un média national  -une équipe de France 2 vient passer la journée de lundi  sur l’académie. 

Il faut que nous montrions avant le 6 mai que nous sommes toujours décidés à en découdre. 
Et puis, il faut que nous préparions cette échéance du 6 mai. Pas comme une journée nationale de plus – combien en avons-nous fait depuis la rentrée ? 4 ? 5 ? 6 ?

Pas question qu’il s’agisse d’un baroud d’honneur avant de plier les gaules, une journée d’enterrement  en quelque sorte. 

Pas question ! Le 6 mai doit être un nouveau virage dans notre mouvement. Le 3 avril avait permis à 14 départements de se lancer dans la grève reconductible. Il faut que le 6 mai soit dans l’ensemble des académies – à commencer bien sûr par la notre !- le début de la grève nationale reconductible, seule possibilité de faire reculer le gouvernement. 
Pour réussir cela, il faut que nous affirmions clairement notre objectif, que nous entraînions les hésitants, que nous vainquions les réticences.

Pour réaliser ses rêves, encore faut-il les formuler à haute voix, et cette grève là ce n’est pas un rêve puisque nous allons tout faire pour qu’elle devienne une réalité ! 

Compte rendu de l’AG départementale à Bordeaux 
mercredi 23 avril
Nous étions 90 dans l’amphi Broca (enseignants, MISE,AE, Copsy, parents d’élèves, assitantes sociales) venus échanger des infos et discuter de nos perspectives. 

Echanger des infos , cela n’a pas été inutile puisque nous avons pour la plupart appris que le lycée Montesquieu de Bordeaux s’était mis en grève le jour de la rentrée , ainsi que le collège d’Andernos, celui de La Brède et comme  nous l’avions annoncé dans le dernier numéro, la cité scolaire de Pauillac et le collège Victor Louis de Talence. 

Et puis des AG de secteur s’étaient tenues : celle de la rive droite qui mardi avait réuni une centaine de participants, celles du Médoc et de Bordeaux sud qui devaient se tenir aujourd’hui et celle de Blanquefort, Parempuyre, Eysines et Saint Médard qui doit se tenir mardi. 

Il y également beaucoup de projets de réunion avec les parents. Les collègues de Cadillac vont s’adresser à eux sur le marché, ceux de Pauillac les rencontraient jeudi matin. Les grévistes du collège V. Louis ont, eux, distribué une lettre aux élèves à la sortie du bahut. (Josépha, si tu pouvais l’envoyer au bulletin, sûr que ça intéresserait du monde…) 

Oui, parents-profs, c’est notre volonté de montrer depuis le début du conflit que nous avons les mêmes intérêts et qu’il nous faut mener ensemble le même combat. Pas toujours facile d’ailleurs de le faire comprendre. C’est ce que nous a expliqué un parent d’élève qui est intervenu dans l’AG pour nous expliquer les difficultés qu’il y avait à convaincre les instances départementales de la FCPE de prendre clairement position dans ce conflit. Heureusement, lui qui a participé à des piquets pour bloquer les collèges de sa zone nous a expliqué que des associations de parents d’élèves locales passaient outre les consignes ou l’absence de consignes du département pour manifester leur solidarité. 

Et puis nous avons discuté de nos perspectives. 
Face à toutes le propositions de rétention des notes, boycott des examens et recherche de solutions alternatives à la grève, il a été réaffirmé clairement que s’il y avait des solutions plus efficaces que la grève, ça se saurait ! Et qu’il n’y avait pas de raccourci dans ce domaine là non plus !

Nous avons également débattu de l’échéance du 6 mai et exprimé la volonté que ce soit un tremplin pour lancer la grève reconductible nationale. 

Enfin, nous avons débattu de façon contradictoire de notre position sur les retraites. Certains, notamment des collègues de Pablo Neruda et Marie Claude du SNES ont exprimé leur crainte que notre mouvement soit relégué au deuxième plan derrière la lutte contre le projet Fillon. Et eux étaient plutôt partisans de mettre l’accent sur les problèmes de l’Education nationale. 

Quelques uns d’entre nous ont exprimé un point de vue différent, estimant que toute mobilisation qui pouvait changer le rapport de forces nous était profitable, qu’il fallait mener le combat sur ces deux fronts et même que les salariés de l’Education nationale qui étaient mobilisés pouvaient jouer un rôle d’entraînement dans la lutte contre le projet Fillon sur les retraites. 
Nous ne nous sommes pas convaincus et le débat ne fait que commencer. 

En tout cas, une chose dont nous étions tous convaincus, c’est que cette AG avait été utile, intéressante et constructive
Des nouvelles du Lot et Garonne

Compte rendu de l’AG départementale à Agen 
mercredi 23 avril
 De Julien
90 personnes à l’AG départementale du Lot-et-Garonne du mercredi 23 avril, à 14 h 30 à Agen.


A l’intersyndicale départementale qui avait précédé, étaient présents la FSU, le SNUIPP, le SDEN-CGT, le SGPEN-CGT, le SGEN-CFDT, FO, l’UNSA. Tout les représentants syndicaux étaient d’accord pour dire qu’il fallait profiter des deux semaines à venir pour préparer la grève reconductible à partir du 6 mai : distributions de tracts en direction des parents, cortège du premier mai… 


A l’AG proprement dite, énormément d’interventions. Les discussions ont portées sur le bilan de la grève dans l’Académie de Bordeaux : nous nous étions donnés comme objectif de construire un mouvement national. C’est en partie réussi puisque, sans la grève démarrée alors que nous étions un peu seuls, il n’y aurait peut-être rien eu dans les autres académies et la question de la grève reconductible n’aurait peut-être pas été posée au niveau national. Il reste des ambiguïtés dans l’appel national, mais à nous de les lever.


Une intervention pour dire que la question des retraites, c’était l’affaire des syndicats, et que notre priorité devait rester la décentralisation et les moyens. D’autres interventions pour répondre que, s’il fallait réussir à mobiliser toute l’Education nationale, il fallait aussi se tourner vers le reste de la Fonction publique, et que les retraites étaient un point fondamental, qui permettrait justement la jonction avec le reste de la Fonction publique et même les salariés du privé.


La grève reconductible à partir du 6 mai a été votée par 81 voix, 0 contre et 5 abstentions avec une demande d’un appel clair de l’intersyndicale nationale à la grève reconductible à partir du 6 mai.


Les objectifs du mouvement ont été revotés : contre la décentralisation, pour des moyens suffisants pour l’Education, contre le projet gouvernemental sur les retraites (84 pour, 0 contre, 2 abstentions).


Enfin, une proposition d’une journée de grève avant le 6 mai pour se donner les moyens de mieux préparer a été rejetée (16 pour, 28 contre, 42 abstentions). Il ne s’agit pas d’une baisse de régime, mais plusieurs intervenants ont fait valoir que, dans leur établissement, tous les esprits étaient calés sur le 6 mai « tous ensemble » et qu’une journée très minoritaire n’était pas très souhaitable. Par contre, tout un tas de rendez-vous ont été décidés : diffusions de tracts dans les centres-villes et les marchés ce week-end, une manifestation départementale la semaine prochaine et, bien sûr, le 1er mai (qui, pour la première fois depuis très très longtemps, sera unitaire sur le département puisque FO sera dans le même cortège).

Agen, le 23-04-03,
Complété par Pierre
Julien a oublié un élément important dans son compte-rendu: la décision de

l'intersyndicale enseignante (à notre initiative- CGT educ’action 47) de convoquer une réunion unitaire de tous les syndicats de la fonction publique pour le vendredi 2 ou

le lundi 5 mai afin de débattre de la lutte dans le secteur public, de la retraite et de la jonction des mobilisations..

Et par Fabienne qui donne aussi un compte-rendu d’AG de secteur

Une AG s'est tenue cet après-midi à AGEN (tous personnels EN, à l'appel de SE/UNSA, SGEN CFDT, CGT, FSU) : environ 100 personnes
longue discussion sur la volonté, la nécessité, la possibilité ou pas d'appeler à la grève reconductible dès aujourd'hui. La majorité a pensé que ce n'était pas pertinent et que l'urgence était à la préparation d'un mouvement massif qui démarrera le 6 mai.
Nous nous sommes séparés sur l'idée d'informer tous azimuts d'ici là : parents, collègues, grand,public,,presse.
Toutes les formes ont été envisagées : tractages devant les supermarchés, aux ronds-points, réunions d'info pour les parents, dans les écoles, les établissements, réunions de secteurs 1er et 2nd degré, etc...

Objectif : que le 6 mai soit le début de quelque chose et non l'aboutissement. Nous avons donc devant nous 10 jours pour organiser cette nouvelle grève reconductible.
Et toujours Fabienne

Ce Jeudi 24 avril à 18 h au LEP de Nérac : Réunion de secteur (1er et 2nd degré)
30 personnes, enseignants, TOS, Copsys
1er degré : Calignac, Calézun, Bruch, Mézin, Réaup, Buzet, Port Ste Marie, Damazan, Moncaut, Espiens, Xaintrailles.
2nd degré : CIO Agen, LEP Nérac, Lycée et collège de Nérac
1. Discussion sur l'évolution de la grève dans les autres académies : ce qui s'est passé pendant les vacances. Une collègue en congés à La Réunion (!) nous a raconté l'ampleur du mouvement là-bas et a ramené des documents (presse).
2. Les collègues qui étaient à l'AG de la veille à AGEN en ont livré un compte rendu
3. Régis, nous fait un CR de l'AG des Co-psys : pas d'essouflement du mouvement malgré quelques pressions des directeurs de CIO.
160 co-psys étaient présents (sur 200). Ils reconduisent les mesures prises (boycott des commissions d'affectation, pas de CCSD, Retrait des établissements scolaires, retrait de toutes les commissions)
Les co-psys souhaiteraient qu'une grande journée de mobilisation soit organisée un dimanche à Paris pour réaffirmer le statut de l'école : nationale, laïque, gratuite. Avec manif à Paris, parents et tous personnels confondus. à creuser
4. Discussion sur les suites de l'action : l'échéance du 6 mai.
Tous semblent conscients que le 6 mai sera le début de quelque chose. Nécessité de préparer les collègues et de poursuivre l'info dans les établissements sur les projets du gouvernement.
5. Dici le 6 mai : tractages, réunion d'info avec les parents par groupes d'école
ex : Samedi 26 avril distribution de tracts et infos sur le marché de Nérac RV à 10 h
(réalisation d'un tract décentralisation/budget/retraites et verso journée catastrophe d'un élève) tirage : Snuipp 47
Vendredi 2 mai au soir, réunion d'info publique (parents, élus, enseignants) sur le secteur de BUZET (avec les parents de Buzet, Vianne, Calézun et Xaintrailles)
Une réunion du même type aura lieu sur Aiguillon (à arrêter)
6. Les Rendez-vous :
Samedi 26 avril   marché de Nérac  à 10 h
Mardi 29 avril 17.30 où vous savez (!)
Mercredi 30 avril AG départementale Agen IUFM 14.30
Jeudi 1er Mai manif départementale AGEN 10 h
Mardi 6 mai, AG grévistes Agen IUFM 10 h, manif l'après-midi  associer parents
Mercredi 7 mai Réunion de secteur LEP Nérac 14.30
Des nouvelles des Pyrénées atlantiques
De Michèle
Toujours en colère, dans les PA et sud des landes. , Le mouvement semble  couver, en attendant le 6 mai, disponible à des actions ponctuelles pour témoigner de  la mobilisation et de la volonté des personnels de ne pas s'arrêter à mi-parcours : 
1. les instits du 1er degré de Bayonne ont tenu une AG aujourd'hui, sur ces positions   
2. Les collègues de Tarnos et de St Vincent de Tyrosse ont organisé une réunion publique, à laquelle j'étais invitée, en tant que militante cégète : Plus de 200 parents d’élèves, et deux heures de rencontre , avec intervention du Maire , de nombreuses prises de parole et marque de solidarité de la salle pour le mouvement . Les parents ont proposé d’organiser des gardes d'enfants en cas de grève pour que le mouvement reste populaire. Les collègues du collège, eux envisagent le blocage des notes, mais au lieu de la rétention, envoi de ces notes au Recteur, et coups de téléphone des parents pour leur obtention, afin de placer l'administration devant ses responsabilités  Une équipe qui prépare un 1er mai dynamique. 
3. Ce dynamisme doit demeurer si on veut être entendu à Paris  par le gouvernement et les centrales syndicales Nous ne pouvons plus nous contenter de 24 h de grève, ou d'une grand-messe à Paris. Nos luttes doivent déboucher
Et du Nord des Landes

De Jean qui nous envoie aussi un tract que nous n’avons pas la place de publier

Le Nord des landes est toujours en lutte. Des réunions ont eu lieu sur la cité scolaire et l’école maternelle de Parentis.

Nous appelons à manifester le 1er Mai à Parentis et nous reprendrons les grèves vraisemblablement le 6 mai. Les écoles maternelles, primaires, collèges Lycées, lycées professionnels, la FCPE sont de plus en plus solidaires (Mimizan, Parentis, Biscarrosse, Labouheyre.. ). 
En Gironde un message de Catherine d’Hourtin
L'A.G du personnel du collège Jules Chambrelent de Hourtin, réunie le mardi 22 avril 2003 a décidé : 

- la suspension de la grève tournante jusqu'à la grève nationale du mardi 6 mai. A cette date, toutes les académies auront repris le travail et nous espérons que cette journée de mobilisation marquera le début d'un mouvement de grande ampleur.

-l'organisation de réunions d'information et d'échanges avec les parents d'élèves.

-la participation aux temps forts du mouvement :

Samedi 26 avril : manifestation avec les parents d'élèves à Bordeaux, 15 heures place de la République.

Lundi 28 avril : appel à la grève des personnels et manifestation devant le Rectorat de Bordeaux à 14 heures trente

Jeudi 1er mai : participation à la manifestation avec un vrai cortège éducation nationale.

Mardi 6 mai : grève nationale de tous les personnels de l'éducation nationale

Ca, c'était le communiqué officiel, qu'on a transmis aux délégués des parents d'élèves, qui vont eux aussi faire un papier d'info pour les parents.

Nous continuons les actions, malgré la suspension de la grève, et nous restons mobilisés, en espérant convaincre le plus de gens possible en vue du 6 mai et au delà...

Ce matin, Jeudi 24 avril, A.G de secteur au lycée de Lesparre : un journaliste d'une radio locale médocaine était là, et a paru très intéressé par ce que nous disions. Il va faire un reportage sur notre mouvement et sera là à la manif de Samedi. (Je ne me souviens plus du nom de la radio, mais c'est sur la fréquence 98, pour les médocains : infos autour de midi  et  de 18h... Tout cela n'est guère précis, je sais, mais j'ai oublié de prendre des notes!) 

Nous avons rédigé et envoyé une lettre, polie mais ferme, à Mr le Député, qui n'a pas compris grand chose à nos revendications. Puis nous avons refait le monde, autour d'un repas tex-mex : et ça, c'était bien !

A Samedi, à Lundi, et à Jeudi.

Catherine. 

Et dans les autres académies, ça bouge ? 
La grève à La Réunion
Quelques extraits du « journal de La Réunion » envoyés par Fabienne
« La manif d’aujourd’hui s’annonce aussi importante que celle du 15 avril. 

Fait important : des fonctionnaires de la police, du Trésor public et de l’Équipement seront dans le défilé.

Ce matin, les personnels de l’Éducation nationale de l’île se sont donné rendez-vous à Saint-Pierre pour une manifestation qui risque de rester dans les annales. Le 15 avril à Saint-Denis, ils étaient plus de 20 000 personnes, un record. Celle d’aujourd’hui s’annonce aussi importante, voire plus, bien que les syndicats aient refusé de faire des pronostics.

A pied, en vélo, en bus et en voiture, les grévistes opposés au projet gouvernemental de transfert des personnels de l’éducation vers les collectivités territoriales vont affluer en masse sur le boulodrome de la capitale du Sud dès 9h. Outre les fonctionnaires de l’éducation, le défilé regroupera également des effectifs de la police nationale, qui manifesteront sans banderole, de l’Équipement et du Trésor public. Le cortège remontera du front de mer jusqu’à la mairie, où une délégation de l’intersyndicale demandera à être reçue par le premier magistrat Michel Fontaine.
LE RECTEUR ET LES SALAIRES...
La journée d’hier, véritable test de mobilisation après le week-end de Pâques et à la veille de ce rendez-vous exceptionnel, a en tout cas prouvé que le mouvement n’avait pas faibli. Écoles, collèges et lycées sont toujours, en majorité, bloqués par la grève. Les assemblées générales ayant eu lieu hier dans les établissements ont en effet décidé de reconduire le mouvement.

Le premier rassemblement a débuté dès 5h30 devant le rectorat, où une centaine de personnes se sont retrouvées. Le secrétaire général adjoint de l’académie a fait savoir aux manifestants que Christian Duverger souhaitait une reprise du travail pour jeudi.

Les arguments du recteur pour une reprise ce jour-là sont d’ordre pratique : premièrement, des problèmes graves risqueraient d’apparaître pour le versement des salaires. D’autre part, l’organisation des examens nationaux serait aujourd’hui réellement menacée et le règlement des mutations internes à l’académie ne pourrait être effectué.

Les personnels ont rejeté ces motifs en votant massivement pour la continuité du débrayage. »

La manif a bien eu le succès escompté comme le relate Lionel de la FSU dans un témoignage transmis par Liliane 
Pas loin de 30 000 personnes ce mercredi 22 avril sur le front de mer de ST

>PIERRE !(en Métropole, cela correspondrait à une manif de 2 millions de personnes
... )

Pour cette 3ème grande manif du mois, un soleil de plomb a remplacé  les

>trombes d'eau du 3 avril.

A l'ensemble des fonctionnaires de la communauté éducative du département,

très remontés, se sont joints ceux de la DDE (mobilisés par la visite mouvementée de G. de Robien),  des impôts (SNUI) et de la Police (UNSA) :tous refusent la casse de la Fonction Publique et la paupérisation des retraites.

Le cortège s'est étiré sur près de 2 kms avec  la présence de la quasi-totalité des établissements de l'Ile. L'IUFM, l'IUT et l'université ont fait la clôture avec quelques 500 étudiants (ambiance comprise),accompagnés par des collègues enseignants et IATOSS.

L'intersyndicale et la coordination des établissements ont refusé toute négociation" au niveau local et ont appelé à la reconduction de la grève.

Le mur du silence s'effrite dans les média métropolitains ! (C'est pas trop

tôt ...)La mobilisation des collègues des autres académies françaises va maintenant

conditionner la poursuite de notre mouvement qui entre dans sa 3ème semaine.

De Robien nous a dit avec finesse qu'il est temps de siffler la fin de la

>récré : est-ce votre avis ?

>
Des nouvelles de l’AG interétablissements de la région parisienne du mercredi 23 avril

80 établissements se sont réunis à la Bourse du travail de Paris hier, une cinquantaine du 93. 
Une quarantaine de collèges et de lycées sont en grève ou ont voté la grève pour la fin de la semaine. 9a bouge incontestablement un peu partout : des AG se multiplient, des coordinations locales de ville se mettent en place. Si les rythmes ne sont pas partout les mêmes, l’idée de la limite des journées de 24 heures est très présente, et donc de la nécessité d’un mouvement prolongé. Aujourd’hui une première manif est prévue, une autre mardi 29 avril.
Des nouvelles de l’académie de

Clermont-Ferrand
du collectif Auvergne
Ci-joint le compte rendu de l'ag INTERCATEGORIELLE et INTERSYNDICALE qui 
s'est déroulée mercredi 16 avril à Clermont-FD.
C'est une info importante pour la suite du mouvement qui s'étend enfin d'une manière plus globale sur le département et qui rejoint un véritable mouvement d'ensemble!!!
Plusieurs écoles ont déjà décidées d'être en grève dès le lundi 5 mai :
Primaire et maternelle : Jean Jaurès - Jean Macé - Volvic - Romagnat...
Une bonne poignée de collègues à Pierre Mendès France primaire
Sur Cournon, le collège est aussi en grève reconductible dès la rentrée
...etc...etc...(pas d'autres infos plus précises à ce jour, mais ce n'est 
qu'un aperçu.)
Brioude, Le puy, Marseille, Le Havre, la Corse, le Gard, l' Ariège ...etc... 
sont déjà dans la lutte intercatégorielle !!!
Une AG intercatégorielle et intersyndicale se déroulera
LUNDI 5 MAI à 14h AUCHAN NORD . SOYONS NOMBREUXses !!!!!!!!!!!
Une manif d'envergure est prévue mardi 6 mai à 10h30 sur Clermont-FD.
Infos académie de Clermont Ferrand ( suite)

Assemblée Générale départementale intercatégorielle réunie le mercredi 16 avril à l’appel de :CGT, CFDT, FO,FSU, SUD-Education, UNSA-Education

Les personnels réunis en Assemblée Générale le 16 avril appellent à rejoindre la grève reconductible à compter de la rentrée des vacances de printemps.

AG de grévistes le lundi 5 mai à 14H à Clermont-Ferrand salle Victor Hugo (Auchan-Nord)

AG de grévistes le mardi 6 mai à 14H

Pour la défense du service public d’Education, nous refusons le démantèlement de l’Education Nationale par :

· La décentralisation

· La création du statut d’assistant d’éducation

· La liquidation des Aides-Educateurs (emplois-jeunes)

Nous exigeons :

· Le maintien de toutes les missions et de tous les personnels dans l’Education nationale et la Fonction Publique d’Etat

· Le maintien et l’amélioration du statut des MI-SE (surveillants)

· La reconnaissance des missions des Aides-Educateurs et la suppression de toutes formes de précarité

· Le maintien d’une véritable formation professionnelle initiale et continue dans le cadre des IUFM

Pour la défense des retraites, nous exigeons :

· Le maintien du code des pensions avec un taux complet pour 37,5 annuités de cotisation

· L’abrogation de la Réforme Balladur de 1993 et le retour aux 37,5 annuités pour le privé avec un taux complet de remplacement.

L’Assemblée Générale départementale demande aux organisations syndicales de lancer un appel national à la grève générale pour l’ensemble des personnels.

Pour : 108

Contre : 5

Abstention : 9

Refus de vote : 18
A propos des profs de philo
Le Rectorat a publié un pseudo démenti qui vaut son pesant de cacahuètes, nous le publions sans commentaire

>
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Bordeaux, le 23 AVR. 2003

Mesdames et Messieurs les professeurs de
philosophie

S/c des Mesdames et Messieurs les
proviseurs de lycée de ' Académie

A Tinitiative de 1’Académie de Bordeaux, deux réunions sc sont tenues, I"unc &
Talence le 25 mars dernier, I'autre 4 Dax fe 2 avril: elles ont suscité des
réactions ct des développements hors de toute raison. 1l importe donc de rendre 4
cefte derniére la place qui Iut revient, c’est-a-dire la premiére, de faire taire les
rumenrs et chasser les incompréhensions gui troublent maintenant - et bien
inutilement - les professeurs de philosophie.

Tt convient en premier lieu de se convaincre que los procédures annoncées
qui, rappelons-le, ne concernent que ceux des professeurs, TZR ou non. qui
seraient volontaires — n’anticipent nullsment on ne sait quelle suppression de
Fenscignement de la philosophic dans le second degré, comme certains ont cru
peut-itre habile d’en faire courir la rumeur. Jamais un tel projet n'a été formé |
c'est dailleurs pourquoi ont §té associés 4 la préparation de ce plan les corps
d’Inspection, qu'elle soit Générale — par sa doyenne Christiane Menasseyre —
ou Régionale.

11 fant ensuite savoir partir d™un constat : des professeurs ont passé Jes concours
de recrutement, difficilcs, mais ils peuvent roster sans charge d'enseignement
Pannée durant ; ¢c’est unc situation que souvent ils déplorent, c’est aussi une
situabion inacceptable. C’est pourquoi, sams procéder autoritaircment of
brutalement, il a ét¢ décidé d’utiliser cette situation comme une opportunité

Dans cc cadre, s’adressant & tous les professeurs volonigires, un processus
«d’évolution de carriére » a ét¢ proposé ; il m'y a rien dans cette expression qui
puisse susciter d’inquidtude : & ceux qui le désirent et en forment le projet, la
possibilité est donnce, soit de s¢ présenter & des concours ouvrant & d autros
carriéres commg ¢ concours de porsonnel de direction, soit, 1 encore a leur
demande expresse, de changer de discipline, selon des modalités qui penvent
éire multiples. Puisqu’i] s"agit de faire I'inventaire des voics possibles — chaque
année de telles voies correspondent & des demandes effectives — il faut
reconnaitre que eelles-ci en sont. Tout cela a &t& dit ot de cette manitre.





[image: image2.png]En outre, il a ét¢ précisé & Bordeanx par le Secrétaire Général de I’Académic,
comme & Dax par VIA-IPR., que cetie évolution de carriére possédait
également un sens 4 limtériewr de la discipline philosophique. Des
aménagements de service, des décharges particlles ou totales, pourront étre
accordés & tel ou telle professenr qui s engagerait dans des étudss doctorales ou
envisagerait de se préparer au concours de Pagrégation mterne. LA aussi il 5°agit
de rendre des professeurs lauréats d'un concours de recrutement 4 feur vocation
premiére : enseigner la philosophie, compléter ct mettre leurs compétences au
service des éléves.

Au sujet des « entretiens de positionnement » qui ont provoqué quelque émoi, il
faut rappeler ce qui a &€ pourtant clairement exposé : £ls ne sont nullement une
voie de passage obligée ; il sagit de simples moyens et nullement de fins.
Autrement dit, it s’agit d’outils mis & la disposition des candidats 4 1'une
quelconque des voies évoquées afin, s'ils le désirent, de recevoir upe aide
permettant de mettre en forme leur projet propre.

Vous voyez donc que cette proposition — qui ne s adresse qu'a des volontaires
sans menacer personne — mne porte nullement atteinte au statut des
fonctionnaires que vous étes mais constitue bien une opportunité de donner an
plus grand nombre do profosscurs la garantie d'un enseignement et d’une
carriére.

Patrick GERARD Alain LASALLE
Recteur de I”Académie Inspecteur d’académie,
Chancelier des universités Inspecteur pédagogique régional
L de philosophie
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De Marianne toujours
Camarades,

je vous informe qu'une AG du collectif des profs de philo de l'académie de Bordeaux se tiendra samedi 26 avril. Tous ceux qui le souhaitent peuvent y participer. L'annonce est un peu tardive car nous avons eu du mal à trouver la salle. 

l'AG aura lieu au lycée Kastler, à Talence (périphérie de Bordeaux). Comme prévu, nous commencerons à 15 heures. [ dommage , les copains , vous ne pourrez pas être à la manif]
Adresse de l'établissement : 

 Lycée Alfred Kastler 
2 avenue de l’Université
Talence
Tel. : 05 57 35 40 70
Vie syndicale
COMMUNIQUE DE L’INTERSYNDICALE 

Grève nationale contre le démantèlement du service public d’éducation


L’Intersyndicale des IATOSS de l’éducation nationale et de l’enseignement agricole public, les organisations représentant les conseillers d’orientation psychologues et les directeurs de centre d’information et d’orientation, réunie le 15 avril 2003, constate que le gouvernement ne répond toujours pas aux revendications exprimées par les personnels dans les multiples actions de grèves et de manifestations, par lesquelles ils s’opposent :

- au démantèlement du service public d’éducation

- à la remise en cause des missions et du statut des personnels

- aux transferts des personnels

- à la remise en cause du code des pensions.

Le projet de transfert de plus de 110000 emplois aux collectivités territoriales menace les missions et le statut des personnels concernés, leur rôle et la vie des établissements et, plus généralement l’unité du système éducatif, l’égalité des jeunes au droit à l’instruction, à l’éducation, à la formation et à la santé faisant ainsi courir le risque d’un véritable démantèlement du service public.

Dans ce contexte l’intersyndicale considère qu’il est indispensable de franchir une nouvelle étape de mobilisation contre la « casse » du service public. Elle appelle les personnels à participer aux différentes actions contre la remise en cause des services publics et pour la défense des retraites organisées au plan interprofessionnel et de la Fonction Publique. 
Début mai les premières lois organiques concernant la décentralisation et le transfert des personnels vers les collectivités territoriales seront soumises à l’Assemblée nationale. C’est pourquoi l’intersyndicale appelle à la grève nationale dès la rentrée de l’ensemble des zones.

L’intersyndicale appelle l’ensemble des personnels à se réunir en assemblées générales dans les départements, dans les établissements, les services, les universités, les établissements publics d’enseignement supérieur, en invitant les personnels enseignants et de recherche.

Déjà de nombreuses académies sont entrées dans l’action pour faire céder le gouvernement. Face à la gravité des attaques il y a urgence à amplifier la mobilisation des personnels. C’est tous ensemble qu’il faut lutter.

L’intersyndicale dénonce le refus du gouvernement de répondre aux revendications des personnels et dépose dès à présent un préavis de grève reconductible chaque jour.

Elle appelle les personnels iatoss

· à la grève nationale dès la rentrée de vacances de l’ensemble des zones

·  à participer massivement aux manifestations locales du 6 mai 2003

Le 18 avril 2003

********

Les personnels IATOSS et conseillers d’orientation-psychologues représentés par l’ensemble de leurs organisations syndicales :

UNSA Education : Administration et Intendance – SNAEN – SNASEN – SNIES – SNMSU - SNPTES –SNEAP
CGT : UN-SGPEN – FERC-SUP - SYAG

FSU : SNASUB – UNATOS – SNUASFP – SNICS - SNETAP

UCMSF : SNAMSPEN

CFDT : SGEN 

Les organisations représentant les Conseillers d’Orientation Psychologues

SNES-FSU

SGEN-CFDT

SNPSYEN-UNSA-Education

Agenda de lutte académie de Bordeaux

Samedi 26 avril 15 h, place de la République Bordeaux

Manif salariés Educ Nat- parents – élèves

Lundi 28 avril grève académique

Manif à 14 h 30 devant le Rectorat

AG ‘lieu à préciser

Jeudi 1er mai : 

RV du cortège Education nationale 

9 h 30 devant le Rectorat

Toutes nos excuses à tous ceux qui nous ont envoyés des infos ou des documents, que nous n’avons pas pu publier dans ce numéro. C’est notamment vrai de l’argumentaire transmis par Pierre du 47 sur les retraites. Nous allons essayer de mettre le max de documents sur le site… 
POUR NOUS CONTACTER

Mail : bulletin.encolere@voila.fr
Téléphone : 06-81-17-73-97 (Jean Marie)
site :encolere@free.fr
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